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Lettre d’information 

Louis Menendez, vice-président délégué de 

l’amicale est décédé à l'âge de 85 ans, le 

11 juin dernier. Il était  l’un des membres 

fondateurs et un des piliers de l’amicale. 

Né à Gijon dans les Asturies en 1916, à 17 

ans, il prend part aux combats pendant la 

révolution des Asturies aux côtés des anar-

chistes. Il devient membre de la FAI et 

continue le combat pendant la guerre civi-

le. Blessé gravement , il est évacué puis 

une fois guéri, il est rapatrié en Catalogne 

ou il retourne au front. Le 12 février 1939, 

il rentre comme ses compagnons par la 

frontière du Perthus. D’Argelès, il est en-

voyé en Lorraine dans les mines, puis 

après des aléas, il est amené à Auzat pour 

travailler chez Péchiney à la fabrication 

d’aluminium. C’est là qu’il devient passeur 

pour l’organisation COMBAT. Arrêté par les 

allemands en décembre 1942, il est  em-

prisonné à Foix puis au camp du Vernet,  

quartier B, baraque 24, jusqu’en avril 

1944 puis il est incarcéré au fort du Hâ à 

Bordeaux . Il s’évade et se réfugie dans un 
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Camp d’Argelès, 1939 

Louis Menendez, en bas au milieu 
Le Vernet, 2001 

Louis Menendez, ( à droite) en compagnie de son ami José Alonzo 

maquis dans le pays Basque. 

A la libération, il a 26 ans. Il décide d’inté-

grer la vie civile. Il s’installe à Pamiers et 

travaille dans la maçonnerie, métier qu’il 

adopte pour devenir par la suite un des 

plus gros entrepreneurs de la ville.  

Au début des années 1970, il reprend des 

activités en contribuant à la fondation de  

la FNDIRP puis de l’Amicale . 

Depuis, avec ses amis, il accompagnait les 

groupes, se rendait dans les établisse-

ments scolaires pour témoigner et il défen-

dait avec ardeur la création du Mémorial à 

l’ancienne gare du Vernet. 

Nous prions sa famille de recevoir nos 

condoléances et de croire à notre peine. 

 

Croix d’Interné Résistant (pensionné de Guerre à 90 % ) 

Croix du Combattant Volontaire Guerre 1939-1945,  

Croix du Volontaire de la Résistance  
Chevalier de la Légion d’honneur 

Croix du Combattant  

Croix d’Honneur Franco-Britannique  



Nous publions des extraits de cette 

lettre écrite par un ami à Gilda Menen-

dez, lue à ses obsèques, et qui exprime si 

bien qui était cet homme que nous ai-

mions tant : 
« Luis était ce genre d’être perma-

nent, un de ceux qui mélangent la vertica-

lité de la présence et l’horizontalité du 

souvenir. […] Luis n’était pas un nostalgi-

que de son passé, mais un réaliste de son 

futur. Il avait été engendré par les temps 

voraces qui avaient avalé beaucoup des 

siens. Il avait compris très tôt qu’il n’avait 

rien à perdre, mais tout à gagner, tout le 

contraire de notre époque, opulente et 

quelquefois désœuvrée, qui trompe beau-

coup de nos jeunes. Luis regardait des 

deux côtés de son histoire, et il savait que 

la connaissance de la sienne pouvait en-

gendrer un meilleur point de vue pour ses 

enfants et les leurs. C’est pour cette rai-

son principale qu’il ne voulait pas oublier 

les temps d’espoir et d’infamies qui l’a-

vaient cernés et qu’il s’était donné à la 

tâche de la mémoire  avec générosité. 

Je l’ai connu quand je commençais à 

travailler sur les marécages documentai-

res de l’histoire des camps d’internement 

en France et  j’avais trouvé que Luis était 

un témoin exemplaire par son rôle du 

passé et son attitude du présent. Luis ne 

parlait pas de lui-même, mais de ceux 

qu’il avait remarqués sur son passage. 

Dans les réunions du bureau de l’Amicale, 

ou dans les occasions où je l’ai vu pren-

dre la parole, Luis laissait les autres s’ex-

primer mais ne cachait pas ses opinions. 

Il défendait le rôle des espagnols dans 

l’histoire de France contemporaine : leur 

défaite et la « Retirada » de la guerre civile 

espagnole, leur présence dans la vergo-

gne des camps français, leur contribution 

aux maquis de la résistance, souvent hé-

roïque et décisive, leur longue attente 

jusqu’à la mort de Franco. Cependant il 

critiquait aussi l es erreurs et les crimes 

pavés par le dogmatisme politique des 

uns et des autres. Il connaissait la dou-

leur de l’exil_(j’aurai marché à pied jus-

qu’à Xixon si j’avais pu à cette époque, 

me disait-il)_, mais il comprenait aussi 

la générosité de l’intégration et le mys-

tère du retour à rebours pour les immi-

grés -(l’année où je suis finalement re-

tourné aux Asturies, je pêchais près de 

Ribadesella, et là sur le sable, quand 

j’ai vu se dessiner la Place Millane, j’ai 

compris qu’il fallait rentrer)_. Et il y avait 

son humour exemplaire qu’il mélangeait 

à une certaine dose de cynisme non 

défaitiste pour l’aider à continuer son 

chemin de lutte sans répit. Je sais que 

Luis a accompli pour l’Amicale des an-

ciens internés du Vernet, pour tous les 

autres groupements de mémoire ou ses 

travaux professionnels, une tâche her-

culéenne, dévouée, souvent entravée 

par les luttes de pouvoir étrangères à 

ses intérêts non partitifs. Il savait très 

bien que l’honneur d’ici n’est que trop 

éphémère, et lui, mécréant convaincu, 

aspirait à d’autres honneurs qui ne pen-

dent pas au cou ou à la veste, ceux que 

Jorge Manrique a si bien chanté dans 

les couplets émouvants à la mort de 

son père. Luis, en effet, était devenu un 

peu le père de tous ceux qui l’ont 

connu, un être digne pour notre âge 

trop mesquin et qui me rappelait cer-

tains traits du mien disparu. [..] 

Chema 

José Maria Naharro Calderon 

University of Maryland College Park 
Universidad de Alcala 

 

Lettre d’un ami  en hommage à Luis  
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Il s’était donné  

à la tâche 

 de la mémoire  

avec générosité. 

Le nouveau musée a été inauguré le 16 mars en présence d’une nombreuse 

assistance. L’émotion des anciens internés de l’Amicale était vive.  

Un vin d’honneur était offert par la mairie sous un chapiteau dressé sur la 

place.  

En attendant une exposition plus construite et plus pédagogique, les pan-

neaux ont été rénovés, les vitrines aménagées. Nous avons pu y exposer 

les objets fabriqués par des internés qui nous ont été donnés à cette occa-

sion par  Madame Belondrade : un jeu d’échecs en bois, un avion miniatu-

re, une pochette ainsi que quelques photos des groupes de travailleurs à au 

Petit-Paris et à la ferme Clarac. 

La Communauté de communes nous a accordé une aide pour la réfection 

de l’exposition. Nous ne manquerons pas, pour la réaliser, de tenir compte 

des remarques faites par les visiteurs dans le livre d’or, celle-ci surtout qui 
(Suite page 3) 

Avant de couper le ruban, de gauche à droite : Le maire, Hervé 

Guillon, le Général Roquejeoffre, le Sous-préfet  J. Caralp 

Inauguration du musée 



Les prochaines manifestations 

Journées du patrimoine 2002 : 
 21 et 22 septembre  

Ces journées sont l’occasion de fructueuses rencontres 

avec le public au Vernet d’Ariège. 

Au programme : 

Visites commentées du Musée    

Samedi de 14h30 à 18h 

Dimanche de 9h à 12h et de 14h30 à 18h 

 

Projection :  

Dimanche 22, salle polyvalente à 15h 

Camps de femmes : un film de Rolande Trempé sur 

les camps de Rieucros (Lozère) et Brens (durée 

52mn)  

Des camps en France : un film de Jackie Chavance, 

IO productions (durée 56 mn)  

avec la participation de Angèle Bettini , internée à 

Rieucros, Brens et à Gurs. 
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a retenu notre attention : 
 

« Votre musée m’a fait penser au petit musée de La chapelle en Vercors. L’un 

comme l’autre sont éloignés de la muséographie actuelle, parfois trop conceptuelle 

et esthétisante. Ici, l’humanité me paraît mieux préservée et le travail de mémoire 

peut s’opérer. 

Il en est de même pour moi de la gare du Vernet qui, telle quelle, abandonnée, 

fermée, avec ses volets rouillés, est d’une grande puissance émotionnelle. 

Ne vous modernisez pas trop, je vous prie. » 

S. Bresson, Avignon 

Commémoration des rafles de 1942  
et de la Déportation des juifs en Ariège 

 

A la gare du Vernet d’Ariège,  

Dimanche 13 octobre à 10h15 

Cérémonie commémorative et dépôt de gerbe 

Cette manifestation s’inscrit dans le cadre des manifesta-

tions nationales des commémorations des rafles de 1942. 

 En Ariège, des rafles ont eu lieu à Aulus où étaient réfu-

giés de nombreuses familles juives, dans toutes les villes 

d’Ariège, dans les compagnies de travailleurs étrangers et 

au Camp du Vernet. Le Camp du Vernet et les autres 

camps du Sud-ouest deviennent alors les antichambres 

d’Auschwitz.  

 De 1942 à 1944, plus d’un millier d’hommes, femmes et 

enfants ont été déportés du Vernet vers Auschwitz et Da-

chau. (convois 18, 19, 21, 28, 29, 30, 31, 64, 65). 

Pour en savoir plus, lire : 
- Les camps de la honte ; les internés juifs des camps français, 

1939-1944/ Anne Grynberg,  Paris : La Découverte, 1991 

- Les déportations de réfugiés de zone libre en 1942 - Récits et 

documents concernant les régions administratives de Toulouse, 

Nice, Lyon, Montpellier/  Gérard Gobitz - L'harmattan  

La gare du Vernet d’Ariège et le Wagon  

Lecture :   « Manuscrit corbeau » de Max Aub    (Octobre, dates à préciser) 
 

En octobre à la Scène nationale de Foix , Nicolas Bigard, en préfiguration du spectacle qu’il va créer à Bobigny et à Foix en mars 

2003, nous propose une soirée lecture des textes de Max Aub et de son Manuscrit corbeau  dans lequel il nous dépeint  un  uni-

vers concentrationnaire hallucinant . 



Mairie 

09700 Le Vernet d'Ariège 

CCP 2344 62 S Toulouse 

Contacts : camp.vernet@wanadoo.fr 

Mairie du Vernet   05 61 68 36 43  

L’Amicale est ouverte à toute personne désirant 

participer  au travail de mémoire de l’internement 

en France et à la défense des Droits de l’homme 

en adhérant aux principes de l’association. 

 

Adhésion annuelle : 22.80 € 

Avec votre cotisation, nous aurons les 

moyens de continuer notre travail ! 

 Mémorial : Le complément  d’étude a été réalisé par 

le cabinet CESAM Développement. Des difficultés 

restent encore du côté des contraintes d’urbanisme 

et de circulation : proximité de la RN20, de la voie de 

chemin de fer...  

 Cimetière :  Le propriétaire, M.Toulis, a concédé pour 

le franc symbolique une bande de terrain autour du 

cimetière . Quelques places de parking pourront être 

aménagées. C’est dans le cadre du projet de pays 

que cette opération pourra être menée à bien par la 

Mairie de Saverdun. 

 Plaquette : Une subvention a été demandée à la 

DMPA pour sa réalisation qui devrait aboutir cet au-

tomne. 

 Film : IO Productions est venu tourner un film  sur les 

camps du Sud-Ouest. L’amicale leur a fourni de nom-

breux documents photos et des contacts. Jackie Cha-

vance remercie tous ceux qui l’ont reçue et lui ont 

permis de réaliser son film. (projeté au Vernet le 22 

septembre) 

 

 Soutien : Beaucoup d’entre vous  ont  répondu 

à notre appel et nous ont apporté un soutien 

financier  pour nos projets en cours, particuliè-

rement pour celui qui concerne le terrain près 

du cimetière. Faute de place dans ce bulletin, 

nous ne pouvons pas mentionner la liste des 

bienfaiteurs.  

 Veuillez-nous en excuser. 

 Recueil de témoignages : C’est Frédérique Gél-

lis qui a pris le relais de F. Fuentes pour conti-

nuer les enregistrements . Merci à tous ceux 

qui l’ont accueillie. 

 Projet pédagogique : Des terminales du lycée 

de Charbonnières, près de Lyon, vont mener un 

travail autour du Camp du Vernet avec l’aide de 

Linda Ferrer Roca, réalisatrice du film 

« Photographies d’un camp ». Ils viendront au 

Vernet les 20 et 21 octobre. A cette occasion, 

ils souhaitent tourner des images et entendre 

les témoins, anciens internés. Nous vous invi-

tons d’ores et déjà à réserver ces deux jour-

nées. 

Informations diverses 

Président : José Artime 
Vice-président :   Louis Menendez 
Secrétaire :   Brigitte Thomas 
Trésorier :   Raymond Cubells 
Trésorier adjoint : Fernand Sanchez 
Membres du bureau :  

Frédéric Armengaud,Yves Bettini 
Antoine Canovas, José Cubells,  Juan 
Sospedra 

 
Présidents d’honneur : 

Georges Baudouy 
Général Michel Roquejeoffre 
Hervé Guillon, Maire du Vernet d’Ariège 

Pour des informations plus complètes, consultez le site Internet . 
http://www.saverdun.org/saverdun/pages/vernet/accueil.htm 

WWW 
Attention, l’adresse a changé ! 

Assemblée générale  

Samedi 21 septembre 2002 à 9h30 

Au Vernet d’Ariège, à côté du musée 

(salle de l’ancien café) 
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